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combat, aventureuse au besoin, mais au fond Adèle à ses 
coutumes, à ses vieilles mœurs et profondément attachée 
au sol natal. 

Aussi cette petite population a-t-elle produit un fort 
contingent d'hommes remarquables, qui se sont rendus 
utiles à la Savoie et à la France, ont occupé des places 
élevées et se sont fait un nom, même hors de leur pays, 
par leurs services et leurs travaux. 

Saint-Rambert s'enorgueillit d'avoir vu naitre : 
Claude Guichard, seigneur d'Arandas, d'Argis , de 

Tenay, maître des requêtes et grand référendaire du duc 
de Savoie. Charles-Emmanuel I" le nomma son historio­
graphe et le combla de faveurs. Son Traité des Funé­
railles est encore consulté et lu avec intérêt ; 

François Bourdin , jurisconsulte , apprécié de Victor-
Amédée et de Louis XIV ; 

Jean-Baptiste Bourdin, son fils, magistrat aussi illustre 
et aussi estimé que son père ; 

Philippe-Joseph Grumet, médecin considéré, décédé 
en 1778 ; 

L'abbé Jean-Marie Grumet, un des hommes les plus 
spirituels de son temps ; 

Après avoir été grand-vicaire de Mgr de Brienne, ar­
chevêque de Toulouse, il vint se réfugier à Saint-Ger-
main-d'Ambérieu (1), où sa vertu et son savoir ne le 
sauvèrent pas de l'échafaud révolutionnaire ; 

Jean-Louis Grumet de Montpie, conseiller du roi, der-

(1) Il habitait le château de la Paturelle, où il fut remplacé, ou 
commencement de ce siècle, par un gentilhomme au type chevale­
resque, M. de Lombard, et par son frère M. l'abbé de Bouvent. Nous 
ne pouvons nous digpenser de donner un souvenir à ces deux hommes 
vénérés. 


